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Divers secteurs de propagande

Transports et communications

Chemins de fer federaux

Les comptes d'exploitation des CFF pour 1981

bouclent provisoirement avec un excedent de 29
millions de francs, par rapport ä 171,3 millions
en 1980. Cette degradation doit etre imputee aux
depenses fortement accrues et aux recettes en
stagnation ä cause du trafic des marchandises en
regression.
Le total des recettes d'exploitation se monte ä

2665 millions de francs, soit 13,4 millions ou
0,5% de plus qu'en 1980 et se repartit comme suit:
2071,6 millions de recettes des transports et 593,4
millions de recettes annexes. Les depenses
d'exploitation ont augmente de 155,7 millions ou 6,3%
et atteignent 2636 millions de francs.
En 1981, le trafic voyageurs des CFF a transports
217,7 millions de passagers, soit 1,4 million ou
0,6% de plus que l'annee precedente. Les recettes,
y compris Celles du transport de bagages et d'au-
tos, se sont elevees ä 968,3 millions de francs, soit
une augmentation de 25,8 millions ou 2,7%. II
faut tenir compte que les recettes des CFF prove-
nant du transport d'autos sont tombees de 16,7 ä

4,4 millions de francs ä cause du nouveau tunnel
routier du St-Gothard.
Les secteurs de trafic particulierement interes-
sants pour le tourisme appellent les commentai-
res suivants:
Le trafic voyageurs de groupe a entraine des
recettes supplementaires de quelque 5,7%, soit environ

l'equivalent de la hausse des tarifs ä fin octo-
bre 1980. Ainsi, le volume de trafic a ete presque
egal ä celui de l'annee precedente.

Les ventes des abonnements touristiques et
d'affaires ont legerement augmente; on constate le

passage de l'abonnement pour demi-billets «Elite»

valable trois mois ä celui de 12 mois grace ä

la reduction de 17% qu'a subie son prix, ainsi que
pour la premiere fois le leger recul des ventes
d'abonnements «Senior». En 1981, il a ete vendu
21 200 + 3%) abonnements generaux. De meme:
96 800 (+17%) abonnements pour demi-billets
«Elite», 367 000 (-4%) «Senior», 144 800 (+ 12%)

«Junior», 12 700 (-2%) abonnements pour handi-
capes, soit au total 621 300 + 3%). Avec les
abonnements pour demi-billets, il a ete delivre
1 435 000 (-6%) cartes journalieres. En raison de
la nouvelle conception des cartes journalieres ä
fin octobre 1980, une comparaison avec les chif-
fres de 1980 n'est pas concluante pour revolution
des ventes.
La vente de la Carte suisse de vacances destinee
aux hötes etrangers a connu un essor tres rejouis-
sant: 48 000 (+ 19%). Pour la premiere fois depuis
des annees, la vente totale des billets de vacances
a egalement augmente de 4% pour s'etablir ä
128 700. En Suisse, il a ete vendu 65 700 (-4%)
billets de vacances, ä l'etranger 63 000 (+12%,
meme taux de croissance qu'en 1980).
Les gares ont emis 26 000 (+ 4%) offres forfaitai-
res mises sur pied depuis quelques annees (Fran-
tour, Railtour, Dicouverte d'une ville par le
train, le Flaneur suisse, passeport Reka du pro-
meneur).
L'abonnement international de jeunesse valable 1

mois «Interrail Junior» a continue de se vendre
avec succes: Suisse env. 17 750 + 20%), etranger
tendance egalement ä la hausse. L'offre du meme
genre pour les seniors «Interrail S» par contre
n'a rencontre qu'un faible echo: Suisse 400, resul-
tat ä l'etranger egalement faible. Pour cette rai-
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son, cette offre sera supprimSe probablement ä

fin 1983.

«Eurailpass» et «Eurail Youth Pass», abonne-
ments generaux des chemins de fer europeens
pour touristes et jeunes gens d'outre-mer, ont at-
teint environ les memes chiffres de vente qu'en
1980, soit 290 000.
En raison de la situation economique et
monStaire, les ventes ont ete tres differentes sui-
vant les marches: USA -2%, Canada -7%, AmSri-
que centrale + 20%, AmSrique du Sud -7%, Afri-
que du Sud +1%, Proche-Orient + 1%, Asie du
Sud-Est +20%, Japon inchangS, Australie/Nou-
velle-ZSlande -18%. Le renchSrissement de quel-
que 12% et le cours du dollar plus SlevS ont certes
manifestement freinS les ventes, mais entraine
pour la plupart des chemins de fer europeens de
meilleures recettes dans la monnaie nationale
(Suisse: recettes nettes estimSes ä 14 millions de
francs suisses, +25%).
Le nombre des «trains spSciaux pour agences de

voyages» dans le trafic international est tombe de
9% pour se fixer ä 1190.
Les «trains transporteurs d'autos» ä destination
de la Suisse ont transports 4400 automobiles
(-8%), pour le transit ä travers notre pays 12 700
(-9%). Le transport d'autos par les tunnels alpins
s'est limite au Simplon (74 000, -29%) et au
Lötschberg (724 000, -3%) par suite de l'ouver-
ture du tunnel routier du St-Gothard.

Union des entreprises suisses
de transports publics

Pour les compagnies affiliees ä l'Union des
entreprises suisses de transports publics (UST), les
chiffres dSfinitifs concernant 1'annSe comptable
1981 ne sont pas encore disponibles au moment
de rediger ce rapport. Selon les estimations, les
recettes totales des entreprises concessionnaires
devraient atteindre quelque 550 millions de

francs. La legere augmentation par rapport ä
1980 doit etre en particulier imputee au trafic
touristique.
Pour les chemins de fer de montagne et les remon-
tees mecaniques on peut estimer le chiffre d'affaires

total en 1981 ä environ 440—450 millions de
francs. Dans ce domaine Sgalement, on peut en-
registrer une tendance moderee ä la hausse, en-
gendrSe surtout par des conditions meteorologi-
ques favorables pour les sports d'hiver ainsi que
par la mise en service de nouvelles installations
touristiques.
Une legere augmentation des recettes au cours de
l'annee sous revue peut egalement etre constatSe

pour les compagnies de navigation
concessionnaires sur les lacs suisses. Le montant total se

chiffre ä environ 42 millions de francs. Les tres
bons resultats de l'ete ont diminue en raison d'un
mois de septembre pluvieux.

Entreprise des PTT

En 1981, la demande de prestations de l'Entre-
prise suisse des PTT a continue sa forte progression

et nettement depasse les previsions: La crois-
sance effective s'est montSe ä 4,1% au total (bud-
getee ä 2,9%); 3,1% pour la poste et 5,0% pour les
telecommunications.
Le trafic voyageurs PTT est particulierement lie
au tourisme. Les automobiles postales ont transports

au cours de l'annee sous revue 65,6 millions
de passagers ou 4,2% de plus qu'en 1980. Les
recettes de transport se sont elevees de 7,3% pour
s'etablir ä 84 millions de francs, les prestations de
3% pour 48,5 millions de voiture-kilometres.
Comme auparavant, le trafic professionnel et
scolaire a fourni plus de la moitie de tous les

voyageurs. Mais les voyages en groupe ont egalement

augmente, notamment dans les Alpes et en
Suisse Orientale. En prSvision de l'introduction
de l'horaire cadencS des CFF, de nombreux ho-
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raires ont ete ameliores et des lacunes dans 1'offre
comblees. Le tunnel routier du Seelisberg a per-
mis d'etablir une liaison par car postal entre les
chefs-lieux cantonaux de Stans et Altdorf. Le re-
seau d'automobiles postales comprenait ä fin
1981 618 lignes + 5) d'une longueur totale de
7770 km. II ne faut pas oublier des prestations
speciales telles que par exemple 1'offre de services

pour les sportifs, important surtout pour le
tourisme, comme en Haute-Engadine le bus de

sport durant l'hiver. Dans sa propagande com-
merciale, le service des automobiles postales a
mis l'accent sur la promotion des randonnees pe-
destres liees ä des courses en cars postaux. Les 75
ans d'existence de ce service ont ete marques par
un rallye en car postal pour Berne et une course
commemorative sur la premiere ligne d'auto pos-
tale Berne-Detligen; en outre, 75 groupes de
courses repartis dans tout le pays ont offert un
billet avantageux. Le succes promotionnel et
commercial de l'operation a ete considerable.
Un autre 75e anniversaire a ete celebre, celui du
Service de compte de cheques postaux, fonde en
1906, qui a continue durant 1981 ä se developper
comme instrument indispensable de l'economie
suisse et comme pilier du trafic de paiements.
Le nombre des comptes de cheques postaux a

passe en 1981 ä 991 874, soit une augmentation
de 52 751. Par l'intermediaire de ces comptes, on a

passe 575 millions de creances et de notes de
debit + 3,5%), ce qui a entraine un chiffre
d'affaires total de 1341 milliards de francs. La part
des transferts n'impliquant ni mouvements de
fonds ni taxes (virements) a atteint 49% du
volume d'affaires. L'augmentation des sommes
dans les virements internationaux s'est elevee ä

15%.

Un autre element important de l'infrastructure
touristique est le domaine des telecommunications.
En 1981, il a enregistre ä nouveau des taux de
croissance eleves. Pour les telephones, le nombre
des raccordements principaux a atteint 2 924 900

+ 85 400), le nombre des appareils 4 780 800

(+168 400). Dans le classement des pays avec le
reseau telephonique le plus dense, la Suisse oc-
cupe le troisieme rang derriere les USA et la
Suede. Les appels longue distance meme se sont
accrus de 6,9% (1980: 6,7%), les conversations
avec l'etranger de 11,3% (11,9%). A fin 1981,
99,9% (98,8%) des raccordements telephoniques
helvetiques etaient relies au trafic international
automatique. L'augmentation du trafic passant
par la station de satellite au sol pres de Loeche en
Valais a ete plus forte que la moyenne; le nombre
des raccords branches s'est accru de 33,4% et
atteint 543. Les PTT ont decide de construire une
troisieme antenne ä Loeche; ä partir de 1984, eile
permettra la liaison directe avec les pays du
Moyen et de l'Extreme-Orient. Dans le secteur de
la teleinformatique, les PTT ont etendu l'utilisa-
tion du service public de telecopie (Burofax) de
14 ä 20 pays et agrandi egalement le service Telefax

pour abonnes, introduit ä l'essai en 1980.

Quant au telex, le nombre de raccordements a
atteint 32 753 (1980: 30 665). Depuis longtemps
dejä, la Suisse est le pays disposant du reseau de
telex le plus dense au monde. En 1981, 68% des
minutes de telex soumises ä la taxe ont ete le fait
du trafic exterieur. Le degre d'automatisation est

pratiquement egal ä 100% en Europe et ä 98%
dans le trafic avec l'outre-mer.

Trafic routier

Apres l'inauguration en 1980 des tunnels routiers
du St-Gothard et du Seelisberg, l'annee sous
revue a apporte ä nouveau des complements ä la
N 2 de Bale ä Chiasso, mais aussi ä la N 1 du lac
Leman au lac de Constance. Ainsi, les grandes
transversales Nord-Sud et Est-Ouest ont continue
de progresser. En 1981, il faut mentionner l'im-
portance speciale revetue par l'achevement de la
N 12 de Berne ä Vevey, qui assure une premiere

12



liaison ininterrompue entre la Suisse alemanique
et la Romandie.
Alors qu'en 1980 115 km d'autoroutes et de semi-
autoroutes ont ete ouverts au trafic, en 1981 il
s'est agi de 92 km. Actuellement, au total
1258 km de routes nationales ou 69% de la
longueur totale du reseau projete sont ä disposition.

Cette ceuvre du siecle est financee par les usagers
de la route qui paient des droits de douane et des

supplements pour carburants. Les recettes de ces

prestations ont permis jusqu'ä fin 1981 de couvrir
97% des depenses de la Confederation pour les

routes nationales qui s'elevent ä 19,3 milliards de
francs. Cependant la demande pour des taxes sur
le trafic routier ne pouvait ä nouveau etre ignoree
au cours de l'annee ecoulee. Outre une taxe
speciale pour le trafic lourd, il est preconise une
vignette ainsi que des taxes pour les tunnels. Ces

mesures toucheraient d'une part les 2,6 millions
de vehicules ä moteur suisses et de l'autre tous les
vehicules etrangers circulant sur nos routes nationales.

Du cote du tourisme, l'introduction d'une
vignette autoroutiere ainsi que celle d'une taxe
pour les tunnels sont refusees, car il faudrait
craindre des effets psychologiques negatifs sur-
tout chez les hötes etrangers. En 1981, les fron-
tieres suisses ont enregistre au total 51,8 millions
de vehicules ä moteur (1980: 50,3 millions). Pour
le trafic quotidien des travailleurs traversant la
frontiere, il a ete compte 16,3 millions d'entrees,
alors que 35 millions et demi (34,3 millions de
voitures plus 1,2 million de motos) relevaient du
tourisme. Ces chiffres representent un accroisse-
ment de pres d'un million d'entrees par rapport ä

1980 et de passe trois millions par rapport ä 1979.
Si l'on attribue dans le trafic touristique des
vehicules ä moteur entres en Suisse un taux d'occupa-
tion de 2,6 personnes par voiture et de 1,2
personne par moto et en tenant compte des 5,4
millions de voyageurs transportes par 148 556 cars
touristiques, pres de 100 millions de passagers

devraient avoir penetre sur le territoire helvetique
dans les vehicules etrangers circulant sur nos routes.

Trafic aerien

Dans le trafic de ligne, de navette ou ä la demande,

les compagnies d'aviation suisses et etrange-
res ont debarque ou embarque 13 993 739 passagers

(1980: 13 477 668) dans les aeroports suisses

(transit compris). Le trafic de ligne a inclus
188 483 (185 005) etapes avec 12 166 842
(11 459 736) passagers, le trafic de navette ou ä la
demande 170 983 (155 258) etapes avec 1 826 897

(2 017 932) passagers. Les mouvements enregis-
tres dans les aeroports ont ete les suivants (trafic
commercial, transit inclus): Bale 925 000
(910 000), Berne 29 000 (27 000), Geneve
4 739 000 (4 539 000) et Zurich 8 312 000
(7 946 000).
En 1981, sur l'ensemble des etapes de son reseau,
Swissair a transports 7 303 015 passagers, soit
350 000 ou 5% de plus qu'en 1980. A cela s'ajou-
tent 187 679 tonnes de fret + 6%) et 16 951 tonnes

de courrier (+ 15%). Avec les 50 avions de sa
flotte, la compagnie a effectue 75 787 vols, contre
77 512 en 1980.
L'offre totale de transport a atteint 2,56 milliards
de tonnes-kilometres, soit 1,8% de plus que l'annee

precedente. Les tonnes-kilometres utilisees se

sont accrues de 7,3% pour s'etablir ä 1,53
milliard. L'augmentation a ete de 7% pour les pas-
sagers, de 7,5% pour le fret et de 15,8% pour la
poste. Cette reprise rejouissante du trafic s'est re-
percutee sur le taux d'occupation des sieges, qui a
passe de 62 ä 65% et sur le coefficient moyen de
chargement, qui a passe de 57 ä 60%.
L'etude des resultats par secteur montre que l'Ex-
treme-Orient a connu la plus forte augmentation
(+14%), la demande s'est accrue plus nettement
pour le fret et le courrier que pour les passages.
La demande sur les lignes ä destination de l'Afri-
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que a egalement suivi une evolution rejouissante
+ 9%). Un accroissement de 6% a entraine le

plus haut coefficient de chargement sur l'Atlanti-
que Nord, ce qui est remarquable au vu de l'offre
generale tres elevee dans ce secteur. La demande
s'est animee dans une meme mesure en Europe
(+ 6% environ), mais le coefficient de chargement
se situe cependant ä un niveau plus has. Tandis
que le Moyen-Orient a enregistre un taux de
croissance de 4%, il a fallu se contenter d'une
augmentation de trafic de quelque 3% sur l'Atlan-
tique Sud.
En 1981, le reseau de lignes de Swissair avait une
longueur totale de 269 978 kilometres et comptait
93 destinations dans 64 pays sur tous les
continents, ä l'exception de l'Australie.

Hötellerie et restauration

Societe suisse des hoteliers

Les etablissements affilies ä la Societe suisse des
hoteliers (SSH) offraient en 1981 61% des lits
d'hötels en Suisse et ont enregistre 71% des nui-
tees dans ce secteur d'hebergement; 77% des nui-
tees d'hötes etrangers ont ete passees dans les
hotels SSH.
Dans l'hötellerie suisse, la tendance ä la hausse
intervenue en automne 1979 s'est maintenue, bien
que dans une moindre mesure. De janvier ä de-
cembre 1981, le nombre des nuitees hötelieres
s'est eleve de 4% par rapport ä 1980 pour s'etablir
ä 35,5 millions. II faut imputer en grande partie
revolution positive dans rhotellerie ä la situation
monetaire relativement stable et ä la politique
moderee des prix pratiquee au cours des dernie-
res annees. Autres avantages: la situation touristi-
que favorable au creur de l'Europe ainsi que la
stabilite politique en Suisse. Malgre I'essor conti-
nu, les frequences record de 1972 viennent seule-

ment d'etre egalees. Alors que le nombre de nuitees

des etrangers se situe toujours 3% en-dessous
des resultats d'alors, celui des Suisses enregistre
une augmentation de 6%. Mais, comme l'offre
des lits dans l'hötellerie a augmente entre-temps
de pres de 7000 ou de 3%, le taux d'occupation a
ete moins eleve en 1981 qu'en 1972. Toutefois, le
degre d'occupation des lits d'hötels disponibles
s'est ameliore par rapport ä l'annee precedente
pour passer de 41,9 ä 43,5%. Dans les stations de

montagne, il a passe de 46,4 ä 47,8% et dans les

grandes villes de 50,3 ä 53,5%. Les prix legere-
ment plus hauts et le meilleur taux d'occupation
ont probablement quelque peu ameliore la renta-
bilite de l'hötellerie en 1981. Malheureusement,
les conditions existant sur le marche du travail
n'ont pas change, de sorte que le probleme du
personnel dans l'hötellerie subsiste. Le rencheris-
sement en Suisse, specialement pour la nourriture
et le vin de meme que pour le personnel et l'ener-
gie, a accentue la pression des frais.
La Societe suisse des hoteliers a inaugure en
automne son hötel-ecole Regina ä Interlaken ouvert
toute l'annee. II sert ä la formation des apprentis
des regions ecartees et constitue un nouveau pas
dans la mise sur pied de la formation profession-
nelle et continue dans rhotellerie. Lors de l'as-
semblee generale de leur societe du debut decem-
bre, les hoteliers ont decide une politique pro-
gressiste qui dans les annees ä venir formera le
cadre et les directives pour une activite fructueu-
se.

En relation avec la votation populaire sur 1'initia-
tive «Etre solidaire», la Societe s'est engagee en
faveur de la nouvelle loi sur les etrangers et du
maintien du Statut de saisonnier important pour
son domaine d'activite. Apres des negociations
reussies avec le syndicat, la convention collective
de travail valable pour toute la Suisse est entree
en vigueur en ete 1981. A la foire professionnelle
Igeho ä Bale, le slogan «99 ans SSH - 100 services»

annonfait l'annee jubilaire 1982.
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Federation suisse des cafetiers,
restaurateurs et hoteliers

Le manque permanent de personnel - en particular

pour les petits emplois - dans la restauration
fut l'occasion de s'adresser aux autorites föderales

lors de la repartition des contingents d'etran-
gers pour obtenir une part adequate des permis
de travail, surtout pour ce qui concerne les se-

jours de courte duree. Par decision du 21 octobre
concernant la nouvelle ordonnance sur le nom-
bre des travailleurs etrangers, le Conseil federal a

partiellement repondu aux demandes des associations

patronales de la branche.
En outre, il a ete demande, par petition du 19

novembre, l'abaissement de l'äge minimum legal
pour le personnel de service de 18 ä 16 ans.
Par lettre du 22 mai, un appel urgent a ete adresse
ä tous les gouvernements cantonaux pour qu'ils
fassent preuve de retenue dans l'attribution de
patentes.

Outre ces mesures tournees vers l'exterieur, des

dispositions internes ont ete prises pour renforcer
la vitalite de la branche, surtout dans le secteur
de la formation professionnelle et continue. Le 1er

octobre a vu ä Geneve l'inauguration de l'ecole
professionnelle «Vieux-Bois», agrandie et reno-
vee. Pour l'automne 1982, il est prevu d'emmena-
ger dans l'ecole professionnelle «Belvoir» ä
Zurich, d'une conception egalement nouvelle. En
outre, le departement de formation a organise un

grand nombre de cours de formation continue en
plus des informations concernant la branche au
moyen d'un bus cree specialement ä cet effet.
Pour la premiere fois s'est deroule un examen
superieur pour restaurateurs, reconnu par
l'Ofiamt.
Finalement, les mesures d'entraide comprennent
egalement la nouvelle convention collective de
travail valable pour toute la Suisse, entree en
vigueur le 1.7. 1981; eile apporte des ameliorations

notoires aux employes surtout pour ce qui
est de la duree du travail et des dispositions
sociales.

Tourisme social

Nombre de nos publications indiquent au moyen
d'exemples concrets que des vacances en Suisse
sont egalement accessibles ä des milieux dispo-
sant d'un faible pouvoir d'achat. Dans ce contex-
te, il faut aussi mentionner la fructueuse collaboration

avec la Caisse suisse de voyage. A l'etran-
ger, d'etroites relations existent entre nos agences
et les associations faitieres du tourisme social.
Mentionnons comme exemple l'Alliance nationale

des mutualites chretiennes de Belgique (In-
tersoc) qui a amene en Suisse 98 000 personnes
en 1981 et, depuis le premier voyage en 1949,
1 850 000 hötes beiges au total, transportes par
3740 trains speciaux.
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